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Quinze participants se sont retrouvés au chalet-
restaurant de Couvaloup de Crans pour observer 
la flore du flanc nord de la Dôle et plus particu-
lièrement le site de Pinguicula grandiflora récem-
ment redécouvert. Rappelons que cette plante 
rarissime n’est présente en Suisse que dans cette 
région du Jura. Vu le temps frais et menaçant, le 
parcours proposé a été adapté; ainsi nous avons 
renoncé à traverser les bois très pittoresques de 
Couvaloup, renoncé à la pointe Fin Château et 
au parcours sauvage de la crête jusqu’au Col de 
Porte. Pour la présentation de ce rapport, nous 
avons réparti le parcours réalisé en 6 secteurs. La 
liste des observations effectuées est présentée au 
terme de ce rapport. Le nom des plantes figure 
par ordre alphabétique suivi du numéro des sec-
teurs où les plantes ont été observées.
1.– Du chalet de Couvaloup de Crans 
(1290 m) jusqu’au bout de la route forestiè-
re passant par Reculet dessous (pt 1283 m)
Ce premier secteur à travers pâturages et espaces 
boisés nous permet une bonne révision des nom-
breuses plantes caractéristiques de ces zones 
(voir liste en fin d’article). A l’ombre d’un sapin, 
nous découvrons une touffe de Moehringia mus-
cosa en pleine fleur puis quelques plantes de 
Thesium alpinum (fleur en général à 4 pétales et 
inflorescence multilatérale) et un Dactylorhiza 
avec feuille maculée et labelle profondément 
trilobé, il s’agit de D. fuchsii. Au bord du che-
min, des grassettes en début de floraison ne 
présentent pas les critères du Pinguicula gran-
diflora (fleur trop petite, éperon trop court). Il 
s’agirait donc de P. vulgaris, légèrement plus 
tardif que P. grandiflora. Les pétales ciliés d’un 
Chaerophyllum confirment qu’il s’agit bien de 
l’espèce hirsutum.
2.– Du pt 1283 m jusqu’au petit sommet 
(1470 m) point d’arrivée du téléski
Nous montons à travers le pâturage en suivant 
la piste de skis jusqu’à l’altitude 1350 m. Là, 
c’est l’émerveillement, les grandes fleurs de 
Pinguicula grandiflora foisonnent. Nous trouvons 
plus d’une centaine de fleurs d’un violet éclatant, 
puis quelques dizaines de mètres plus haut en 
bordure de forêt une seconde population, puis 
une troisième encore plus riche et plus étendue 
que les précédentes (altitude 1365, coordonnées 
495,550/143,050). Quelle chance ! La durée de 
floraison des grassettes n’étant que d’une bonne 
semaine, la météo capricieuse de ces dernières 
semaines nous laissait craindre que les fleurs de 
cette grassette ne soient pas au rendez-vous. La 
grassette à grandes fleurs porte bien son nom 
puisque certains exemplaires de cette population 
portent des fleurs de près de 3.5 cm de long (épe-
ron compris). A travers pâturages, nous gagnons 
le petit sommet, arrivée du téléski, en découvrant 
entre autres (voir liste annexée) de nombreux 
orchis mâles, quelques plantes de campanules 
thyrsoïdes, Sambucus racemosa en fleur, de nom-
breux Carex ornithopoda et la moins fréquente 
Veronica aphylla.
3.– Du petit sommet (1470 m) au passage 
sous les fils du télésiège (1455 m)
Ce petit vallon des plus pittoresque nous offre 
un festival de Dactylorhiza sambucina, d’Orchis 
mascula et de Trollius europaeus. La véronique 
ascendante (Veronica serpyllifolia ssp. humifusa) 
trouve dans ce pâturage humide et riche de quoi 
se développer à profusion. Les quelques affleu-
rements rocheux qui ornent ce pâturage sont 
recouverts d’une flore plus saxicole supportant le 
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Après avoir franchi le mur en pierre sèche, un 
gros rocher abrite quelques touffes de la très rare 
Androsace villosa accompagnée de deux autres 
saxicoles; Trinia glauca et Kernera saxatile carac-
téristiques des rochers et pelouses rocailleuses 
calcaires. Rappelons que l’androsace velue n’est 
présente en Suisse qu’à la Dôle. Puis nous des-
cendons quelques dizaines de mètres le long de 
la crête pour découvrir, dans la paroi, deux lar-
ges touffes d’Anthyllis montana, autre calcicole 
très rare de notre pays, en début de floraison. Il 
existait à notre connaissance 3 stations de cette 
espèce dans le massif de la Dôle. L’une d’elles a 
malheureusement disparu: située au pied d’un 
mur en pierre sèche, elle n’a pas résisté aux tra-
vaux de restauration de ce dernier.
Au dessus du Col de Porte, nous découvrons 
encore quelques raretés: une population de 
Serratula tinctoria ssp. monticola (= S. t. ssp. 
macrocephala) (en feuilles à cette époque), une 
dizaine de plantes de Bupleurum rotundifolium 
ainsi qu’une large touffe d’Allium victorialis 
encore en boutons. 
La pluie nous contraint à renoncer à inspecter 
les environs du col de Porte. Nous aurions pu y 
trouver Lathyrus occidentalis, Sideritis hyssopifo-
lia et le rare Aconitum anthora.
6.– Du Col de Porte à Couvaloup de Crans
La pluie nous incite à adopter l’allure du randon-
neur pressé de rentrer. L’examen floristique est 
donc très superficiel et se borne à noter au pas-
sage quelques espèces intéressantes (voir liste en 
fin de rapport). Relevons un site bien fourni de 
grassettes vulgaires encore en feuilles. 
Puis nous regagnons nos voitures sous la 
pluie. Au terme de cette excursion marquée en 
particulier par ces magnifiques populations de 
Pinguicula grandiflora, nous apprécions la cha-
leur de l’auberge de Couvaloup de Crans et ses 
bonnes tartes maisons.
Liste des espèces observées
(Le numéro indique le secteur du parcours)
Acinos alpinus 2
calcaire, tels Globularia cordifolia, Polygala vul-
garis et Hippocrepis comosa. C’est un vrai ravis-
sement dans cette grisaille climatique. Un orchis 
blanc au milieu d’une quinzaine d’orchis mâles 
bien rouges ! Qu’est-ce ? Les feuilles sur la tige 
sont engainantes, l’éperon est ascendant, il n’y a 
pas de bractée dans l’épi. Il doit donc s’agir d’un 
orchis mâle albinos. Cette curiosité et le charme 
de l’endroit nous incitent au pique-nique un peu 
abrégé par les premières gouttes de pluie.
4.– Montée jusqu’au sommet du téléski de 
la Dôle (pt 1597)
Nous traversons en début de montée une vaste 
combe humide qui nous apparaît toute blan-
che due à l’abondante floraison des renoncu-
les à feuille d’aconit; des renouées bistortes en 
début de floraison font un peu diversion. Puis 
le sentier s’élève et nous retrouvons des orchis 
mâles et orchis sureau accompagnés de quelques 
Gymnadenia conopsea en début de floraison. 
Une vaste population d’Anemone narcissiflora 
(anciennement désignée faussement narcissi-
folia) est admirée au dessous de la cabane du 
téléski.
Une petite pluie nous incite à accélérer.
5.– Du téléski au gros rocher sur la crête 
(1610 m) et descente au Col de Porte 
(1557 m)
Le sentier balisé qui nous conduit sur la crête 
nous fait découvrir une station de Ranunculus 
thora dont il ne reste que deux exemplaires 
fleuris. La bonne période pour l’observation des 
renoncules thora à la Dôle est le tout début juin.
Dans cette pelouse alpine calcicole à Carex 
sempervirens et Sesleria caerulea, quelques gen-
tianes de l’Escluse (Gentiana clusii) sont blotties 
entre les roches calcaires. Les dents du calice lon-
gues (sup. au tube), l’absence de rétricissement 
à la base (dents triangulaires et pointues), l’ab-
sence de taches verdâtres dans la corolle et les 
feuilles coriaces et pointues sont autant de carac-
tères qui distinguent nettement cette gen tiane 
calcicole de Gentiana acaulis (calcifuge stricte). 
Une loupe binoculaire nous aurait permis de 
distinguer un caractère infaillible1: l’alignement 
de papilles étroites, régulièrement espacées les 
unes des autres, sur les bords des feuilles et des 
dents du calice.
_________________________________________________________
1 Nous reportons le lecteur à l’article d’Ernest Wilczeck (1910), intitulé: A propos de Gentiana acaulis L. (Bull. Soc. 
Vaud. Sc. Nat. XLVI: 195-201), qui démontre que cet excellent caractère distingue clairement G. clusii de toutes les 
autres espèces de la section Megalanthe du genre Gentiana.
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Hieracium villosum (en feuilles) 5
Homogyne alpina 1, 2, 3, 4, 6
Hypocrepis comosa 1, 2, 3, 4, 6
Kernera saxatilis 5
Laserpitum latifolium (en feuilles) 5
Laserpitum siler (en feuilles) 5
Lilium martagon (en feuilles) 2 ,3
Linum alpinum 1, 3
Lotus corniculatus 1, 2, 3, 4, 6
Lotus alpinus 3
Moehringia muscosa 1
Orchis mascula 2, 3, 4, 6
Orchis mascula (albinos) 3 
Phleum pratense 3
Pinguicula vulgaris 1, 6
Pinguicula grandiflora 2
Poa alpina 3, 6
Polygala vulgaris 1, 2, 3, 6
Polygonum viviparum 1, 2, 3, 6
Potentilla aurea 2, 3
Pulmonaria montana 2, 5
Pulsatilla alpina 5 
Sambucus racemosa 2
Serratula tintoria ssp. monticola
(= ssp. macrocephala) (en feuilles) 5
Seseli libanotis (en feuilles) 5
Silene dioica 1, 2, 3, 6
Thalictrum aquilegiifolium 6
Thesium alpinum 1
Traunsteinera globosa 2
Trinia glauca 5
Trollius europaeus 1, 2, 3, 6
Ranunculus aconitifolius 2, 4
Ranunculus thora 5
Rosa pendulina 2
Saxifraga rotundifolia 1.2, 6
Veronica aphylla 2
Valeriana montana 1, 2, 3, 6
Veronica serpyllifolia 1, 2
Veronica serpyllifolia ssp. humifusa 2, 3
Veronica chamaedrys 1, 2, 3
Veratrum album 1, 2, 3, 4, 6
Vicia sepium 2
Viola biflora 6
Aconitum vulparia aggr. (en feuilles) 5
Aconitum napellus aggr. (en feuilles) 5
Alopecurus pratensis 1
Ajuga reptans 1, 2, 3, 4, 6
Alchemilla vulgaris 1, 2, 4, 6
Alchemilla hoppeana 1, 2, 6
Allium victorialis 5
Androsace villosa 5
Anthoxanthum odoratum 1, 2, 3. 6 
Anemone narcissiflora 4, 5
Anthyllis montana  5
Anthyllis vulneraria ssp. carpatica 1, 2, 3, 6
Anthriscus sylvestris 1, 2, 6
Aquilegia vulgaris (en bouton) 2
Arabis alpina 2, 4, 6
Aster bellidiastrum 1, 2, 3, 6
Bupleurum longifolium 5
Cardamine pratensis 1, 2, 3, 4, 6
Cardamine heptaphylla  2, 6
Carex flacca  1
Carex ornithopoda 2
Carex sempervirens 5
Campanula thyrsoides 2, 6
Carum carvi 1, 2
Centaurea montana 2 ,5
Chaerophyllum hirsutum 1, 2
Cicerbita alpina (en feuilles) 5
Coeloglossum viride 1, 3, 6
Cruciata laevipes 1, 2, 3
Dactylorhiza fuchsii 1,3
Dactylorhiza sambucina  2, 3, 6
Deschampsia cespitosa (en feuilles) 4
Epilobium  angustifolium 2, 5
Euphorbia verrucosa 1, 2, 3
Euphorbia cyparissias 1
Galium pumillum 1, 2
Gentiana lutea 1, 2, 3, 4, 6
Gentiana verna 1, 2 , 3 , 6
Gentiana clusii 5
Geranium molle 2
Geranium sylvaticum 1, 2, 3, 6
Globularia cordifolia 2, 3, 6
Gymnadenia conopsea 2, 3, 4
Helianthemum numularium 2, 3
